


« Aïe, ça pique! gémit-il. J'étais en train d'as­

tiquer la cloche quand une tornade s'est 

emmêlée dans mon échelle et m'a renversé. 

- Une tornade?

- Oui, enfin ... quelqu'un. Mais je ne sais pas

qui. De là-haut, je n'ai vu que son chapeau. 

Il a foncé vers le terrain de sport. » 

Sur le terrain de sport, à part la directrice, 

il n'y a personne. Difficile de la soupçonner. 

D'abord elle n'a pas de chapeau, et ensuite 

elle est enfoncée, les fesses les premières, 

dans le panier de basket, à deux mètres 

au-dessus du sol. Encore une victime de la 

tornade humaine. 

« Je retournais vers mon bureau quandj'ai été 

heurtée dans le dos si violemment que j'ai été 

projetée dans ce panier. J'ai à peine eu le temps 

de me retourner. Mon agresseur était si près 

que je n'ai pu apercevoir que des yeux bleus. 

- Des yeux bleus? répète notre institutrice.

Ça se précise. Commençons par l'infirmerie. » 

Mais, à ce moment-là, Nawel vient tranquille­

ment vers nous, un grand sourire aux lèvres. 

<< J'ai fait goûter le projectile à Prosper, 

dit-elle. 

-Tu es sûre que c'était prudent? s'inquiète

l'institutrice. 

- Pas de problème. Prosper s'est régalé. C'est

de la pomme de terre légèrement grillée. 

-Oh! Alors tout devient clair. »


